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Sémice (lit 22 Avril 1902

pré'sidence (le 1U. le D)r 1iM~

Procès-verbal.

Ies inmites (le la dlernière séance sont lues et adoptes.

Rapports.

\1.\ .rioxI~ ~liiRI ~Rprésente 111 niouveaul cas dle

fract'ure' di, la coIlnnC rebr/' ave mCio rt quatre hecures apr<'e'

l'accidenit. Il <'agit d'une jeunle fille quli est tombée sur la
nuque d'une hauteur (le 25 pieds. A l'atolpsie oni a trouive

une fracture initéressant touites; les parties (le la huitième ver-
tèbre dorsIale avec fractuires 'de plusieurs cô^tes de chaque côté;

les fragilients '<es os avaient p)erforé la ])lèvre et les cavités

pleurétiques contenaient p)rès d'unli litre (le sang (le chiaque
c;.'té. Il v avait. en plus, une énorme ecchymose s,'étendant
(le la nulque Jus(ltlaà la r-ég-ioni fessière et intéressant toutes les
couchles de tissuls. LUautopsie du1 cerveau n'*a pas pul être faite.

Discussion.

M. Nl.\uluýx. Il est mialheuireuix qute Monisieuir Mercier n'ait

1îa pliu se procturer 'istoire 'de tous les sympiltômels qu'a pré-
seites sa malade diant le temps qui s'est écolé dlepuis l'ac-
cideuit 'jusqu'à sa mor't. je comp)ren(ds. a\'ec M. 'Mercier'. (I11e,
danls ce cas, il ne pouvait pas s'agir d'opération. Mais il aul-
rait été intéressant (le s-avoil' si, pa~r les syml)tÎnics que 1)l'-
Senltait la malade. on pouivait fair'e le diag'nlostic les lésions
qUe l'on a rencontr'ées à l'autto)s:e

M. O SC.AR M ERCIER. j'ai vu1 la malade à soni entr'ée danls
Il' Service qulelqules momients après l'accidecnt'. elle était moul-

ratilî'\- avait pas (le ,;viml)tÔiiies, à ce moment là. <le lé-
SIOIIS ga'sdu cordon nîéduilaire : il ni'existait pas encor'e <le

(aa~'i les menb)les inférieures et la malade a conserv'é sa
SilsiIilité et sa motilité tant qut'elile a été consciente. D)ans
ce cas je nlai nulllemlenlt pense unme intervention, la malade

;In Van it plias quie pouir quelqulies instýants à vivi'e.
. M.\,'rÎEN. J'alimeî'ais à savoir si la mal(ea succombé

soclcrfý 1)].* mOýN-r1z1.ýnýL


